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SSIIXX  EESSPPOOIIRRSS  PPRRIISS  LLAA  MMAAIINN  DDAANNSS  LLEE  SSAACC  

RRDDSS  --    1177  jjuuiill..  22000099    
  
NEW YORK – Un espoir des ligues mineures de l’organisation des Blue Jays de Toronto fait partie des six joueurs qui 
ont été suspendus pour 50 parties en raison de dopage.  
Jorge Serra et quatre des autres joueurs évoluaient dans une ligue estivale dominicaine. 
Le lanceur Cody Adams évoluant au niveau A au Wisconsin et qui appartient aux Brewers de Milwaukee a également 
été suspendu pour avoir consommé un amphétamine. Le lanceur de 22 ans, un choix de deuxième ronde en 2008, 
présentait un dossier de 3-6 avec une moyenne de points alloués de 5,93. 
Les autres joueurs sont Billis Andujar et Jose Encarnacion des Tigers de Detroit, Carlos Rosario des White Sox de 
Chicago et Aristedes Santos des Royals de Kansas City.  
 
 

NNAATTAATTIIOONN  ::  LLAA  FFIINN  DDEESS  CCOOMMBBIINNAAIISSOONNSS  

MM66..ffrr  --    2244  jjuuiill..  22000099    
 
Elles avaient suscité la polémique. Finalement, la Fédération internationale de natation a décidé d'interdire toutes les 
combinaisons en polyuréthane à partir de 2010. 
Devant les accusations de dopage technologique, les instances sportives se devaient de réagir. Réunie en Congrès à 
Rome, la Fina a fini par plébisciter la proposition américaine vantant le retour au "tout tissu". Fini donc la combinaison 
star des bassins, le nageur redevient totalement responsable de ses performances.  
Depuis les Jeux olympiques de Pékin, plus d'une centaine de records du monde ont été battus. Cette décision devrait 
donner un sérieux coup de frein à cette explosion de chrono. Mais, avant que la décision entre en vigueur, les records 
devraient continuer de tomber. Et, cela ne saurait tarder : les Mondiaux de Rome débutent dimanche... 
 
 

LLAA  SSUUBBSSTTAANNCCEE  RREETTRROOUUVVEEEE  DDAANNSS  LLEESS  UURRIINNEESS  DDEESS  AATTHHLLEETTEESS  JJAAMMAAÏÏCCAAIINNSS  EETTAAIITT  UUNN  SSTTIIMMUULLAANNTT  

TTSSRR..cchh  --    2277  jjuuiill..  22000099    
 
La substance retrouvée dans les urines des 5 sprinters contrôlés positifs lors des sélections jamaïcaines fin juin est de 
la methylxanthine, un stimulant. Ce produit ne figure pas explicitement sur la liste des interdits de l'Agence mondiale 
antidopage (AMA) mais fait partie d'une catégorie de stimulants prohibés. La substance est contenue dans des sprays 
contre l'asthme. Selon les 1ers éléments,ce n'est pas du dopage "lourd" Si Allodin Fothergill, Lansford Spence (400m) 
et Sheri-Ann Brooks (100m) ont confirmé les faits, Marvin Anderson et Yohan Blake, partenaires d'entraînement 
d'Usain Bolt, n'ont rien dit.  
 
 

UUNNEE  NNOOUUVVEELLLLEE  GGEENNEERRAATTIIOONN  DD''EEPPOO  SSUUSSPPEECCTTEEEE  

LLEE  MMOONNDDEE  ||  2277..0077..0099    
 
A la différence du Tour 2008, l'édition 2009 s'est achevée sans la révélation du moindre cas positif. Faut-il en conclure 
pour autant que cette 96e Grande Boucle s'est courue à l'eau claire ?  
Ce n'est pas ce que croit Pierre Bordry, le président de l'Agence française de lutte contre le dopage (AFLD): "Il y a 
vraisemblablement eu des transfusions sanguines", a-t-il déclaré au Monde. Le président de l'AFLD a également "la 
conviction que deux nouveaux produits ont été utilisés pendant le Tour, deux médicaments qui ne sont pas encore 
sur le marché". Selon nos informations, l'une de ces deux substances serait l'hematide, une EPO de troisième 
génération qui permet de maintenir le niveau d'hémoglobine.  
Encore en phase clinique, ce médicament, dont la commercialisation n'est prévue que pour 2011, figure déjà sur la 
liste des substances interdites de l'Agence mondiale antidopage (AMA). Le second médicament serait l'Aicar, un 
produit qui agit sur les tissus musculaires et permet de brûler les graisses. "J'ai été saisi par la maigreur de certains 
coureurs", note Pierre Bordry. Les tests de détection de ces deux produits pourraient être prêts d'ici septembre-
octobre. Autant dire, qu'à l'instar de l'EPO CERA l'an dernier, des cas positifs pourraient être déclarés plusieurs 
semaines après la fin du Tour.  
D'autant que l'AFLD s'apprête également à tester de nouveau des échantillons prélevés lors du Tour 2008 sur une 
quinzaine de coureurs venant de disputer la Grande Boucle et dont certains ont connu des performances bien 
inférieures à celles de l'an dernier. Enfin, l'AFLD a fait des découvertes dans les poubelles de certaines équipes. "Nous 
avons trouvé des médicaments lourds, comme une substance pour produire de l'insuline qui est normalement utilisée 
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par des diabétiques", indique Pierre Bordry. 
 
 

DDOOPPAAGGEE::  LL''AAUUTTRRIICCHHIIEENNNNEE  PPAASSZZEEKK  PPOOUURRRRAAIITT  EETTRREE  SSUUSSPPEENNDDUUEE  PPEENNDDAANNTT  LL''EENNQQUUEETTEE  

LLaa  PPrreessssee  CCaannaaddiieennnnee  --    2299  jjuuiill..  22000099    
 
VIENNE — La joueuse de tennis autrichienne Tamira Paszek pourrait être suspendue de façon provisoire pendant 
l'enquête qui vise à faire la lumière sur les traitements qu'elle a reçus pour une blessure au dos et qui pourraient avoir 
contrevenu aux règles antidopage. 
L'agence autrichienne antidopage a d'ailleurs demandé à son comité disciplinaire de suspendre provisoirement 
Paszek. Le président de ce comité, Gernot Schaar, a déclaré mercredi que Paszek avait sept jours pour faire la 
lumière dans ce dossier. 
Parmi les traitements reçus par l'athlète de 18 ans au début de mois, on lui a notamment pris du sang afin de 
l'enrichir avant de lui réintroduire dans le bas du dos, une pratique interdite selon les règles internationales 
antidopage. 
Paszek, qui occupe le 59e rang mondial, a alerté l'agence antidopage il y a huit jours, stipulant qu'elle ne savait pas 
que ce traitement pouvait potentiellement être illégal. 
 
 

GGUUAARRDDIIOOLLAA  DDEE  RREETTOOUURR  EENN  EENN  CCOOUURR  

RRDDSS  --    3311  jjuuiill..  22000099    
 
ROME - Le procureur antidopage du Comité olympique italien (Coni) Ettore Torri a décidé de rouvrir le cas de Josep 
Guardiola, l'actuel entraîneur du FC Barcelone, qui fut suspendu quatre mois pour dopage à la nandrolone en Italie en 
2001, a annoncé vendredi le Coni.  
Ettore Torri a fait appel contre une décision de la Cour de justice fédérale de la Fédération italienne de football (FIGC) 
qui, le 8 mai, avait blanchi l'ex-joueur du Barça (1990-2001) et de Brescia (2001-2002) suite à une demande de 
révision de sa suspension de quatre mois infligée en 2001. 
L'audience devant le Tribunal national antidopage a été fixée au 15 septembre, a précisé le Coni. 
Guardiola, alors joueur à Brescia, avait été suspendu quatre mois en 2001 par la Cour d'appel fédérale après avoir été 
contrôlé positif à la nandrolone à deux reprises. Une suspension qu'il avait ensuite normalement purgée. 
Toutefois, sur la base de nouveaux éléments, l'Espagnol avait demandé il y a plusieurs mois à la FIGC une révision de 
son procès devant la justice sportive, arguant notamment que les règles de l'Agence mondiale antidopage (AMA), 
entrées en vigueur après sa suspension, prévoyaient diverses procédures d'analyse pour vérifier la positivité à la 
nandrolone. 
Ainsi, le 8 mai, la Cour de justice fédérale de la FIGC l'avait blanchi. 
Selon l'agence Ansa, les nouveaux éléments apportés par Guardiola sont insuffisants aux yeux du procureur 
antidopage pour justifier qu'il ait été blanchi. 
Dans le cadre de la même affaire, la justice ordinaire italienne avait condamné Guardiola à sept mois de prison avec 
sursis en première instance avant qu'il ne soit acquitté en appel. 
 
 

CCYYCCLLIISSMMEE  ::  LL''EESSPPAAGGNNOOLL  AASSTTAARRLLOOZZAA  SSUUSSPPEENNDDUU  PPOOUURR  DDOOPPAAGGEE    

LLEEMMOONNDDEE..FFRR  --  3311..0077..0099    
 
Le coureur espagnol Mikel Astarloza, vainqueur de la 16e étape du Tour de France à Bourg-Saint-Maurice (Savoie) le 
21 juillet, a été suspendu par l'Union cycliste internationale (UCI), à la suite d'un contrôle antidopage positif.  
Astarloza, 29 ans, est soupçonné d'avoir utilisé de l'EPO dite recombinante. Les résultats d'un contrôle inopiné, 
effectué le 26 juin, une semaine avant le début du Tour 2009, ont été communiqués jeudi 30 juin à l'UCI. Membre de 
l'équipe Euskaltel, il s'était imposé dans la 16e étape de la Grande Boucle, devant les Français Sandy Casar et Pierrick 
Fédrigo. Astarloza avait ensuite terminé la course à la 11e place au classement général, la meilleure performance de 
sa carrière. 
L'UCI a suspendu le coureur à titre provisoire, dans l'attente de la décision de la Fédération espagnole de cyclisme. Si 
l'échantillon B confirme le 
résultat positif, Astarloza risquera une suspension deux ans. 


